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Les savoir-faire techniques des anciens artistes peuvent être redécouverts avec les outils de l’analyse physico-chimique. Le caractère précieux des œuvres les plus importantes de l’histoire nécessite cependant des précautions particulières et la mise au point de méthodes fournissant le maximum d’informations sans aucun prélèvement. 
Ces études révèlent alors les recettes employées pour élaborer la matière picturale et posent la question de la transmission des savoirs techniques entre peintres. Quels sont les fondements scientifiques de la réflexion des artistes et les échanges de pratiques dans les ateliers et entre ateliers au début du XVIe siècle ? Quelles peuvent être les motivations d’un artiste lorsqu’il modifie ses matières premières et ses formules ? Nous discuterons des évolutions, notamment à Florence, à partir de l’étude d’œuvres des Della Robbia, ainsi que de Léonard de Vinci et ses suiveurs.
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